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	Hivernales moto !

	Mes hivernales 2024-2025

	avec mon nouveau copain

	le side-car Mash SF4077
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	La découverte !

	 

	 

	 

	Lors de son voyage en side-car Royal Enfield 500 C, vers la mi-août 2024, pour se rendre au rassemblement Inter ASF à Bas-en-Basset, en Haute-Loire, Manu avait entrepris de découvrir de nouveaux sites et paysages manquants dans ses souvenirs rétiniens. C’est ainsi qu’après avoir passé quelques jours dans sa maison des Corbières, il décida de découvrir le col de la Bonnette, qui est le col le plus élevé de notre France, culminant à plus de 2800 mètres. Le GPS sur Google Maps, toujours à son service pour lui indiquer les petites routes non utilisées par nos contemporains préférant les autoroutes insipides… Ainsi, après avoir approché de ce col mythique, il eut la surprise de voir la route empruntée tourner vivement à droite sur une piste qui, bien qu’au début, était goudronnée de mauvais revêtement, se révéla une vraie piste sauvage au bout de quelques kilomètres. Que faire alors que l’indication semblait tout à fait normale, vu la forme des tournants annoncés et vécus ? La journée étant bien avancée, il décida de faire un demi-tour dans un lacet, où c’était envisageable de prendre son repas du soir et de planter son campement sur une zone relativement plate. Il venait de terminer son repas lorsqu’il entendit le bruit d’un véhicule descendant vers lui. Il y avait donc un lieu habité au bout de cette piste ! C’est un 4x4 Dacia Duster qui venait vers lui, conduit par une jeune femme accompagnée d’un homme. Manu se mit en travers de la piste pour demander où elle allait. Quelques instants après, il eut la confirmation de l’exactitude du chemin initié. La personne questionnée affirma qu’elle conduisait bien au col recherché, qu’une route plus carrossable existait, mais que les GPS avaient l’habitude de privilégier la piste pour donner sûrement plus de sel au périple… Le lendemain, nos aventuriers continuèrent donc à monter la piste, bien qu’ayant prévu de la redescendre la veille. Manu adorait que les circuits aient leurs mots à dire, et l’aventure primait toujours sur la raison. Il fallut bien cinq kilomètres de trous, de bosses à passer en première, avant de reprendre la fameuse route dont il avait été question lors de l’échange avec l’autochtone… Il est évident que cela devait raccourcir le trajet, mais il fallait y croire ! Ensuite, c’est un col tout ce qu’il y a de plus classique qui les attendait, les quelques motards ayant franchi ce col reconnu pour sa beauté et son altitude, avec des dénivelés importants, des virages en épingle, c’est-à-dire un rêve pour motards… Les coups de klaxon saluaient l’attelage remarquable et l’encourageaient dans sa progression. Au col, un attroupement se forma autour du véhicule qui avait été si repéré lors de l’ascension. Comme toujours, la demande de faire des photos était émise et acceptée, bien entendu. Les quelques motards ayant franchi ce col reconnu pour sa beauté et son altitude vinrent discuter et échanger des photos sur les montures ayant franchi brillamment le col. La descente ne posa pas de problème, et c’est bien plus bas que le campement suivant fut établi. Beau souvenir de cette réussite ajoutant une pierre au palmarès du Royal Enfield. Bien des cols furent ensuite franchis pour se rendre à Bas-en-Basset par de petites routes adorables, si l’on veut bien prendre le temps de les parcourir. Cette région centrale se dévoile et se vit calmement au rythme de campements sauvages que Manu adore réaliser. Les jours ne comptent pas si l’on a choisi de suivre son itinéraire sans la moindre urgence. Arrivé à Bas-en-Basset le 12 août alors que le rassemblement était prévu du 13 au 18, Manu avait même de l’avance et était l’un des premiers arrivés. Une dizaine de side-cars se tenaient déjà sur le parking réservé, et Manu vit immédiatement ce side-car de la même teinte kaki que son Royal Enfield, mais apparemment neuf. Il s’agissait d’un Mash SF 4077 qui avait seulement 3000 km et attendait 9000 euros pour changer de mains. Immédiatement, Manu appela le numéro inscrit sur le side-car et une femme lui confirma qu’elle souhaitait se débarrasser de ce véhicule qu’elle avait acheté pour transporter son énorme chien, qui en fait ne s’y trouvait pas si bien que ça, et qu’elle voulait acheter un cabriolet à sa place. Marché conclu, mais à condition que l’attelage lui soit livré à son domicile : soit près de 4000 km dans les bielles à son arrivée chez Manu. Depuis, Frédérique est repassée à la maison à l’occasion des fêtes de Noël pour offrir une superbe boîte de chocolats et lui présenter le superbe cabriolet mini rouge en accord avec elle et son chien. Visiblement, toutes les parties avaient trouvé leur compte, et le Mash SF 4077 a été un super compagnon pour les hivernales de cet hiver 2024-2025, dont il va vous détailler quelques péripéties.
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